
Dr LA VIOLETTE
Gucrît les Madics des Voacs R frti8 Urjirei~s

25c et 50c le F LACO N .
CERTIFICATS

ilon1réal, 18 fév'rier 1892.

~ Sueicré,cer iieque mon pol-tt
Rro1Ôede sept ans~, a île pn-. i

er ko : rpîl 1ai ent h iiIi D>r
'Vioilet teý. Il av'ait cou trimté la pip

ie l'hiver deruior et aucun r' îîîî. l.i
~Il vait pui le snnIiig'r. Sa toux 1i i t

(le plus violentes et Irüs I 'i11'pour

rinIs. Vers le imoisdi 1.talr
'a toux tait devenu tres grave, il lit
uage île ce sironp iiwrveîîh-i.x et lit
Ruerison s'opéra aprîes l'emnploi il43

deux flarons. Le Sirop (le reatl-
ai de plus foi tillé ses pounîioni, caril
lapas toussé, depuis et est mainat,-

111ten parfaite sauté.

J. A. DESRtOSIERiS.

No iii, rue St-Christophey

('&Sent do la succession Skî'lly)

1698, rue Notre-Dame.

Je souffrais beaucoup depuisý tr'ls
'nl)ig d'uue toux opiniâtUre accorlîj a-
8 iléO de picotements de la gorge, (le

tlanSPirtio la nuit et d'un effaibalis-
aeent général qui me faisaient crai n-

8%' l consomption de la gorge. Je

dk mintenant parfaitement bien et
15 din a guérison au Sirop de Téré-

b'eý1/1ine du Dr Laviolette. Je n'en ai
Pris que quatre petits flacons de 25e

ellaque.
FELIX SAIUVAGEAU.

44ttýPrneu-meiuiser,1711* rue St-A&ntoifle.

P,îreaîu du drfle 1 lit Cil, hôÔt(l
P!l, MOiiIt('1r

1 , 5 711 i 1891 M. li
Lae~ii vîiîiiî'é, Montriai.

e nc i <oi tour :V otr Sirel dJe
( eutIie es, se n colîtrii t un ir'-

n' Ilt moîveilî- lix doint îîfict

11i lue netr.n i1 eiltpas
itse ae'gèe<ii.u uîiit

dtpuîîfîas iii p~lluisihirs jouîrs
'ni'lîr0IIc1iei' c1h1" qpui [Mo Cauisait

jeu' (et it d'i qi1--s i cl," toux etri-
811it'S pu)oint quit' l'aîvais cnlèe

m'-nt perdutP I' Slre t quef~etais
pr(csqufe dans l'npsîh iéde vaquer
il u-s affaires. Aljîi avoirl pris diVers

remèdeIs sanis 'prouivir 11.15011 laîgcnent
j'aohetai une lieutefflle cvotre Sirop
(le 'lefrebenthiino et deux jours' aie-es il
ne restait rien (le' mit bronîchite.

JTe (lois ajouter que je vous adreýse
cette attestaÏtion dle mon plein gre et
sans qu'elle ait été sollicitée par qui
que CO b~oit.

V tretut ffivnuué,
V Rre IENÉ BEAUSET.

Mfontréal, Décembare 1890.
J.G. Laviolette, iecr., hi. D.
Cher Monsi"uLr. - Votre Sirop de

Tdî'cbenihifle nous a guéris, mon fil-;
et mnoi, d'un rhume que nous avions
ulenuis plusieu]rs semaines. Deux boit-
tmilles ont suffi. Je me fais un devoir
de le recommander au publie.

Votre obéissant serviteur,
H. A. IRAULT,

Mfanchonnier de la maison Ohs, DesaWdus
&~ Cie, 1687, rue ste-.Catberine.

Proprietaire: J. G. LavioletOe, M. D.

%g,7, Ue des caoIumIaire*, Mfontréal.


